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.P.ASSE, PE8E]ST T, FUTUR

La vieille cité a dépouillé plu-
.sieurs de ses traits disuctifs d'au-
trefois. Sa physionomie est changée.

Les anciennes portes de ville, ces
barrières au commerce et que les
habitants des faubourgs étaient ve-
nus à regarder comme un cordon
de séparation sociale, ont enfin cédé
le pas devant la marche utilitaire.et
envahissante des temps modernes.

La ligne droiteest venue se substi
tuer aux courbes stratégiques, qui
de la rue St-Eustache à la porte St-
Louis,. reliaient la rue de mtàme
nom à la Grande Allée.

Une no-avelle et plus vaste entrée
dans la ville existe maintenan t en ce t
endroit, flanquée d'une poterne
où les piétons peuvent passer sans
courir le risque comme autrefois de
se faire broyer les os entre les roues
des voitures et les murailles des
portes. Le tout est surnonté d'une
tour, de murs crénelés, qui rappel-
lent notre ancien prestige militaire.

Sous les soins du Gouvernement
fédéral, propriétaire du clos de l'an-
se (Covefield) la Grande Allée s'est
élargie de quelque 30 pieds, de ce
côté. Le gouvernement Local, à son
tour, vient d'ériger sur cette grande
voie de. communication, les nou-
veaux édifices parlementaires, dé-
partementaux : immense, .bloc en
pierre de taille à trois étages, rez-
de:chaussée et mansardes, surmon-
té sur les flanicsý de hautes et élé-
gantes toitures, et dont la façade
principale donnant sur la ville, est
teruainée par une tour s'élevant
êans les airs.

Cette bâtisse, comme la nouvelle
cour de justice, sllr le site de l'an-
cienne, rue St-Louis, et par les mê-
mes architectes : Taché, Lesage,
Gauvreau, DelormeCousin,Gauvin
et al., fait honneur à ceux qui en ont
préparé les plans et rédigé les de-
vis.

Le gouvernement Féderal a dis-
trait du clos de la tour une large li-
sière qL'il a concédée en emplace-
ments. Des citoyens distingués, les
Langelier, Shehyn, Hatch, Hamel,
Giarneau, Joseph, Bilodeau, Roy,
Turcotte Duquet et autres, y ont'y
erige u diegaintes residences.

Faisant face aussi sur la grande
allée, mais à l'intérieur du champ
de l'anse, se construit une vaste
bâtisse pour les exercices militaires.
Cet édifice dû au crayon de MM.
Fuller et Taché, fera à l'intérieur
(salle de 100 sur 200 pieds) un ma-
gnifique effet quand l'on se sera dé-
cidé à substituer à la série d'en-
traits en bois de la toitare et qui
vont donner à cette immense salle
l'air d'être plafonnée à ras de terre,
des tirants avec le reste de la char-
penterie du comble en fer et acier
au fieu de bois ; et Québec qui con-
tribue $15,000 au fonds de ons-
truclion a droit d'exiger dans les

J intérêts de tous, une toiture indes
tructibre sur une pareille b.tisse.
De plus, pour la faire mieux parai
tre ,et déjà elle est de deux. pieds
plus en dehors du sol qu'ele ne
devait l'être, il faudra nécessaire-
ment que le gouvernement fasse
niveler entre la grande Allée et la
bâtisse, l'avenue qui y conduit;
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de la hauteur quand ils auront vu disparaitre Da000

de la façade va se trouver dérobée cette autre barrière entre la ville et -Oèe
les faubourgs, pour la remplacer lèlen

à la ue.l'Est
à la vue. par i simple tablier qui, en fer, enu

Quand la corporation aura don- acièr, au sommet des ramparts, ou Sous

né suite à son projet d'opérer l'é- par une toiture arquée en pierre de doua

largissement de la chausée du taille comme aux portes Kent et St Nord

chemin St Louis sur sa longueur Louis-sorte de pont d'une eule allar

de près de 5000 pieds entre La porte baie-Viendra continuer laproa iDow

etla barrière àla limite Ouest de la nade au haut des murailles sans p ied

C uand elle l'aura pave, aucunement nuire à la rclation

nme le veut l'ingénieur de la au niveau de la rue St Jean. Ian

Cité comme on le fait aujourd'hui Entre les portes St Louis, St té ler

à Toronto et ailleurs, en indestruc-. Jean se trouve 1,a nouvelle porte

tibes loc rods d'épinette rouge:Jesetov inuleprenrE
tibles blocsaronds brut rous. Kent qui relie maintenant par la nient
pavé de luxe, sans bruit, sans pous rue St Patrice les rues Dauphine et pent
sière ; quand le clos de l'anse sera
devenu un parc comme il est en voie StEsacie dn aPrnes
devl'êe; uonr c e aa et e Louise posa en 1878 la pierre fon- l'acc
denêtre ; qu'on y aurarbtrac des damentale sous l'administration de rue
sentiers, établi des. pieces .d'eau',onépux le marquis deé Lorne' la vi
des fontaines, des voies de conimu- os oueruisn d Lrne, a

nications ; fait le trottoir qui au alors gouverneur gnéral du Cana la vi

sommet du rocher doit flanquer les da. Sou Attesse Royale donna à -- ai

murailles de lanforteresse entre le cettc porte le nom de Kent, celui de Joac

baill d Raori etnlesvieillsforti- son royal aïeul, père de la Souve- L'
hasionda oi t es ieilesfori-raine régnante Victoria,du royaumeha

fications·françaises au haut du cap rane raéGane triage rybas

Diamant; lorsque apres avoir laissé uni de la Grande Bretagne. due

sa voiture au vieux Château St Ces trois portes de vil St-Louis, dit

Louis (aujourd'hui 'ln eStlJean ontencore pour

Laval) l'on aura traversé la ter- quelque peu leur raisop d'être dellte

rasse no uvelle,franchi l'escalier ce cote, comme reliant entre elles tier

qui de son extrémité Sud-Ouest les sections consécutives des ram te 1

conduit aux glacis des fortifications, parts entre la CitaN d Ste

longé la forteresse pa le sentier les Casernes des Artileurs au Nord, 'tu

dont on vientede parler, pour reve ajurd'hui la cartoucherie ; mais DuE

nir à 4000 pieds plusal'Ouest re- pour ce q i est des' trois autres StJ

pnr sa4voiture à l'autre extré- vieilles portes, celle du Palais, les de i'

mité de la citadelle, à une hauteur portes Hope et Prescott, elles sont daun

de 330 pieds audessus du St-Lau à jamaisi rdisparues, leur utilité ati

rent ; pour alors parcourir le parc, étant d'ailleurs plus que conpromise cuti

ses accidents de terra;n, ses surpri- de nos joursoem oyehns d aai

ses ; 'est alors que les quartiers que ont entierenent changé la face u

St Louis et Montcalm offriront' a des choses et rendu snutiles ces tail

nos citoyens, comme aux étrangers sortes d'écrans qu'un seu projectile tai

des attraits quelque peuaccentués. peut mettre en pièces à une distan- - tion
.des ttrais qulque ce d 5 à10 milles..·qu

L'ancienne porte St Jean, on s'en La v a es.

rappelle, a fait place. a celle plus, La ville a encore' quelque peuva
saieue, aplac cmmode pour les changé d'aspect sous d'autres rap- jeur

vors se plessc piéons equ'on .y ports t cea euis les dix dernières Sa

voublesupoternesiamaosbnesccoucéetions 
iidispensables à son commer-léL

k oubes pene s sern saifis qu ce ; entre autres, la nouvelle rugn



Dalhousie qui, sur une loiigueur de
-000 pieds, largetir 53, court paral-
lèlement à la rue St lierre et à
l'Est de cette dernière depuis la rue
Sous le Fort au Sud jusqu'à la
douane et rivière St Charles au
Nord ; la rue St André, de 64 pieds,
allant die l'Est à l'Ouest, de la
Douane au Palaisý parcours (le 3000
pieds.

Sous le maire actnel, Uble. F.
Langelier, le conseil de ville a vo-
té les fonds nécessaires pour don-
ner suite aux projets de son ingé-
nieur : celui de racheter par une
pente douceentre les rues Dauphine
et St Jean, par la rue D'Youville,
l'acclivité par trop afrupte de la
rue Dauteuil, l'Hble M. Hearn
avant à cet effet cédé üfn terrain à
la ville pour y prolonger d'Yôuville
-- autrefois St François - de St
Joachim au marché Montcalm

L'acclivité infranchissable ai
bas de la rue Sutherland a été ren-
due praticable par la construction
d'un plan incliné en maçonnerie,
puis on a relié parla nouvelle côte
dite. "d la négresse " les quar-
tiers St Jean et Jacques Cartier, en-
tre les rues Richmond et Arago.
Puis il y a encore à relier les rues
Ste Julie et Artillerie à l'avenue
Dufferin ;, la rue St Cimon à la rue
St Jean à travers lé vieux cimetière
de l'endroit; la rue St Jean, en de-
dans des murs,à~élargir et quelques
autres améliorations en voie d'exé-
cntion.
1 Les grands feux de 1876, 1881 ont

eu pour bienfaisant résultat la subs-
titution de la pierre, brique et mé
tal au bois, dans la reconstruc-
tion des maisons incendiées des

quartiers Montcalm et St Jean. Il
y a plus de, goût qu'autrefois : nos
jeunes architectesCharestTanguay.
Stavely, Berlinguet et autres, sont
gliés s'inspirer aux Etats-Unis et à
Tétranger, à Montréal même, du
génie de l'art des constructions

nouvelles ; l'Université Laval, le
Séminaire de Québec, se sont agran-
dis de nouvelles et superbes cons
tructions en pierre et en fer dont
M. Peachy a été l'architecte; une
nouvelle et élégante église, due au
dessin du même architecte, s'est
substituée à l'ancienne église St
Jean par trop écrasée et enfoncée
dans le sol, et que le feu de 188V
avait détruite; l'église St Mathieu,
dont la nef a été rebâtie à tieuf,sous
l'architecte Stavely, est aujourd'hui
surmontée d'une flèche pyramidale;
nos institutions de bienfaisance
ont pris du développement: les
Sours de Charité, le Ladies' Protes-
tant Home, le St-Bridgit's asylum ;
une vaste maison de réforme, rue
Ste Amable, est venue complèter
l'établissement des Sours du Bon
Pasteur ; enfin·les Ursulines aussi
se sont étendues.-

De nouvelles manufactures ont
surgi : celle des Pion, mégissiers-
Cousin architecte-sur les bords du
St Charles, celles des lainages à la
Pointe aux Lièvres,plusieurs autres,
et notre cordonnerie est en pleine
activité dans les vastes ateliers affec-
tés à cette industrie par MM. Bresse,
Mignier, Botterell, Woodley,. Ro-
chette et autres.

Nos rues se sont améliorées de
nouveaux trottoirs et de chaussées
gravées, einpierrées, macadamisées,
pavées. Un joli escalier en fer a
remplacé la vieille rampe en bois
de la rue St Augustin à la rue St
Valier, au coteau Ste Geneviève. Il
reste à faire une autre construction
de ce genre pour remplacer, l'année
prochaine, l'escalier en bois reliant
St Jean à St Roch, entre les. rues
de la Couronne et Ste Clair, par un
?scalier en fer et acier rachetant le
niveau entre la rue St Vallier et le

- -.
haut du côteau Ste Geneviève en
cet endroit.

Les plans sont préparés, les' sou-
missions demandées pour un troi r

i
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sième escalier qui, du haut des
ramparts, à.l'endroit de la batterie
St Charles, relierait la rue Hébert,
à la rue St James, aux rues Sault
au Matelot et-St Pierre, facilitant
l'ac'ýès'des citoyens aux banques et
à la Douane par la rue Couillard, à
laquelle ce traffic donnera du déve-
loppemenl, et évitant en même
tLmps un détour d'un quart de mille
et une montée et descente de 50
pieds parles raîes<ie la Fabriqie et
Lamontagne

Les plans sont aussi à l'étude
pour un élégant escalier spirale
en fer et acier devant conduire de
l'extrémité sud de la terrasse* Duf-
ferin à la rue Champlain située à
150 pied au-dessous et tout • près
du bureau de Allan Rae, au quai
des bateaux océaniques de la lige
de ce nom.

Québec cest aujourd'hui et déjà
depuis quelques années relié par
voies ferrées à Montréal et aux
Etats-Unis. Elle est sur le parcours
de deux grandes voies de chemin
dè fer: l'Intercolonialde 600 milles,
qui nous donne accès aux provin-
ces maritimes de l'Atltantique : le
Pacifiqne, de 3000, qui nous-relie à
l'Océan de même nom et à la Co
lombie Anglaise, en franchissant
les Montagnes Rocheuses. La gare
est au Palais,et un embranchenteiit
d'un mille en longeur conduit de
là à l'eau profonde du St Laurent,
en longeant la magnifique jetée en
pierre de taille de plus de 4000
pieds de longueur, qui forme le
côté Nord des nouveaux bassins
auxquels la Princesse Louisse a
donné son nom, lorsqu'elle a si gra-
cieusement consenti à en poser la
pierre fondamentale.

Nous avons aussi le chemin de
fer du lac St Jean déjà construit
munr retaues 80 milles au Nord

-dit en anglais, dont oi a tant b
soin. Ce chemin.du lac St-Jean va
offrir aux touristes des sites, des
paysages.tout nouveaux, des lacs
abondant en truites, une route. our
atteindre et chasser le .cari ou,
l'orignal ; des richesses minérales
et forestières qui feront le délice
des naturalistes, des botanistes et
des géologues. It sera terminé jus-
qu'au lac en 1888, autre distance de
100 milles, et 30 nouvelles paroisses
vont de suite surgir sur un par-
cours pittores(Iue comme le St
Maurice, le Sagu enay, le long de la
Batiscan, du Lac Edouard, et des
rivières ([ui, de la hauteur des
terres, se déversen t du côté du lac
St Jean.

Parmi les améliorations en voie
de progrès, il en est une autre qu'il
ne faut pas passer sous silence : Je
veux parler du boulevard de 3000
pieds sur tille largeur de 108 qui
divise Québec de St Sauveur. Ce
lioulevard, rue St Ours, inaûguré
en 1883,le jour de la.fête des arbres,
par l'hon. M. Joly. et qui doit por
ter le nom de notre maire- actuel,
l'hon. Frs. Langelier, formera, par
les onze rues qui Fintersectent de
l'Est à l'Ouest, autant de parcs sé-
parés à l'usage des citoyens de ces
localités et du public en général
pour les visiteurs une voie de pro-
menade et de.communication entre
St Roch et le Mont Plaisant par la
nouvelle côte maintenant en voie
d'éxécution : voie d'agrément par
conséquent tout autour de la ville
par les rues St Valier ou St Joseph,
St Jean ou St Louis.

Pour comprendre ce que sera ce
boulevard dans une année d'ici, il
y a à voir la partie initiale du .bou-
levard-Lansdown qui, de la Grande
Allée, doit se continuer au Sud-Est
à travers le clos des tours Nos 1 et 2.

de Québec; ce chemin nous unit à jusqu'à la cime du cap en face
St-Raymond et va nous donner en- Jieuve, sur un parcours de 2O
fin le "back country ", comme l'ort pieds. La largeur du boulevard par-
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taq ée& e déu<ix trnftnirs de 12 - ieds. est devenue la rue Ferland - .StJ
avec ranfgée d'arbres de part et
d'autre, deux chaussées gravées et
cafousables de 22 pieds et au centre
un quinconce de 40 pieds; égale-
ment bordé d'arbres le long des
chaussées.

Oui, la ville change de physiono-
mie : on ne la reconnaîtra plus dans
quelques années. St Roch en est
devenu la métropole commerciale,
ou les Pâquet,les Laliberté, les Tur-
cotte et Provost,les Dubeau, Fortiii.
Dion, Beaubien, Angers, Brunet et
une foule d'autres ont érigé de
splendides bâtisses, brillammen t
eclairées,le soir,à l'ilectricité. A la
basse-ville, les blocs. Lemesurier.
Renaud, Hamel, Thibauédeaii, Cat-
rier, les nouveaux magasiis- d'en-
trepôt du gouvernement fédéral
à la haute-ville, le.bureau des pos-
tes,.les nouveaux n agasins de Rieu
frew, Lavigne. Berard et Allaire
l'hospice de la maternité, par l'arI-
chitecte Ouelle.

Le bloc Tudelau faubourg St
Jean, avec les jolies -résidences nou-
velles sur la rue St/ Jean, an Mont
Plaisant; celles de G arne u, l'Eclhe-
vin Delisle, Fontaines, lasson et
autres au quartier Mo i'calm : la
nouvelle école des arts t métiers,
par l'architecte. Peac y, rue St
oachim.
Nous avions à Québe -quatre rues

St François, trois-St J .eph, quatre
St Pierre, trois I'aig iillon, deux
St James, et autres ré étitions fort.
.nuisibles à notre inte igence itiné-
raire. Nous avons pr fité de cela
pour, en les rebapti ant commé-.
morer le isouvenir de nos houmes
de lettreý et autres..

Aujo -Id'hui, la rue St· François,
sur le c*p, est la rge de Brébouf,
physio omie histoeique pour nous.
SPF cois, au fabourg St Jean,.
eat det nue d' ville ; la rue de

de om au r dd Palais%

de Ville digne de Qué
lf site des anciennes
etuites, et un magniMj,7

sur
des
eau

a

,D

seph, Garneau ; Daiguillon, Charle-
voix ;-des Caserres, Christie.

L'une des quatre rues St Pierre
porte aujourd'ulti le nom de Racine,
une autre Blanchet, la troisième
Lallemant : St Antoine à St Roch,
est aujourd'hui la tue Charest ; St
James, au.1 1(llrti(er Montcalm, est
changée en (')Connell ; Ste Hélène,
quartier Palais, en. McMahon
Daigmîllon, au mîêne quartier, est
deven ue'Elgit. Nous avions laCroix
et Ste Croix traduites toutes deux en
anglais par Cross ; à l'une d'eles,
Ste Croix; au quartier Montcalm,
nous avons substitué Conroy.-De la
rue St Joseplh au quartier St Jean,
nous avons fait Madeleine. Ce nom
avait alors sa raison d'être, mais il
n'existe plùs, parait-il, de Madelei-
taes (ans cette rue, le changement
du non ayant apparemment eu
l'effet de les. convertir toutes aux
bous sentitiients de la Madeleine
d'autrefois. L'une de nos, rués Dal-
Iousie. <elle du quartier St Roch,
est clangèe aijour'd'huien Daul'ac,
et po ie.pas perpétuer le nôm de
Craig, oi appelle tout simplement
cette rue la rue du Pont, parce
qu'elle mtiClién, ait pont qui relie
Québec au côté Nord de la rivière
St Charles.

Maintettait, ave. notre port, l'un
des plus beaux et des plus vastes du
monde entier, avec un hôtel de pre-
mière classe, que se proposent, dit-
on, de nous ériger MM. Spaulding,
Ross, Thomsotî, Tuicotte, Hamel,.G.
Irvine, C. R., juge de la Cour de
Vice-Aiirauté, 'Wm Rae et autres
sur le site du terrain Synes, en face
le jardin du gouvernement et le fleu-
ve St. Laurent ; peut être un second
sur un autre site superbe, oelui de
l'ar cien parlement donnant aussi
vue sur le fleuve; avec un Bôtel



.avec de Lorette, Lv et c.;et dkli
in de cieuse route de l cête
.art qui. au pied des Laurenides nu

pieds, mène à Ste Anne, oû tous '. x.quiemière ont la foi peuvent voir guérirleud
neesse maux, exaucer -leurs demanaes:
le Mar- l'hygiène nous venant avec l'air le
Pné, en plus pur que nous respirons àpleias
icitaut poumons, avec.• l'eau égalemenit
a plus pure que déversent partout les miit
- avec liers d'artères d'tn aqueduc le plus'entre- puissant, 1e plus utilitaire djitrafic monde;en rapport avec nos besoins

qu. mPmALlic ms. vv. . van et le chiffre de notre population-Rorne, gérant du -chemin de fer du puis les débris, les déchets emportSPacifique, anjourd'hui amalgamé à flots d'eau vers la riv1ère par uinau chemin de fer du Nord; son ter- système d'égoûts qui ne laisse 'rienîninus à Québec avec un pont au à désirer, purgeant aiflsi la ville.Cap Rouge, ou des bateaux traver- comme le système veineux le corpssiers a chemin de fer devant la ville; humain ; enfin avec la santé ravonavc un vice-roi a la citadelle, et une nant sur tous les visages, Québeclapeite armée pour fàire revivre notre ville des plus belles femmes deprestige militaire; enfin, avec la l'Amérique, ne saurait manquerville illuminée à l'électricité, et d'attraits pour tous ceux qui sInLt 1l'apparence quasi féérique qu'elle la recherche du bonheurne saurait manquer de présenter le
soir, les lumières pyramidant l'une CHS. BAILLARGÉ, A. M.
au dessus de l'autre tout autour du N.B.-Pour mille et un. autrespromontoir sur lequel la ville est items d'irstérèt ayant trait à la viLle
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